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				Cette page n’a pas encore été corrigée
chère petite ; mais depuis votre sortie du couvent, votre hygiène 
n’a été qu’une suite d’imprudences. Je conçois très-bien
que votre excellent père ne puisse vous refuser les plaisirs ;
pourtant il devrait en réduire le nombre. N’imitez pas ce grand
écervelé, qui, malgré sa mauvaise constitution…


ANNIBAL.

Comment, mauvaise constitution !


VALSTEIN.

Très-mauvaise. (À Renée.) Chère enfant, la médecine c’est
de la logique simplement. Les transitions brusques ne valent 
rien pour la santé. On pourrait appliquer à tous ce que
Montesquieu dit spécialement des soldats. Au couvent, vous
vous couchiez à neuf heures ; vous vous leviez matin ; la régularité, 
enfin, était la base de votre existence ; maintenant,
vous allez au théâtre deux fois par semaine ; vous passez vos
nuits au bal ; là vous respirez un air dense et chargé d’azote :
voilà toute la cause de votre mal. Quant à votre mélancolie,
c’est la conséquence de l’affaissement et de la faiblesse.


ANNIBAL.

Docteur, vous êtes un homme profond. (Le docteur fait un mouvement)
Laissez-moi vous dire que vous êtes profond.


VALSTEIN, solennel.

J’ai étudié, j’ai observé, j’ai profité.


ANNIBAL.

Ceci vaut le mot de César. Vous êtes profond, vous dis-je,
et philosophe ; vous ne guérissez pas, par exemple ; oh ! non,
pour ça, non ; mais vous constatez la maladie, et vous faites
des sentences.


VALSTEIN.

Comment, comment !


ANNIBAL.

Les monuments de vos succès sont impérissables ; au Père-
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